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TOUJOURS PLUS 1\ L'EST ! 

Une sene d'observations est venue ; en fin d'année 19811, nous sortir de la torpeur 
générale d'une ufologle pour Je moins "endormie". 

Le point de départ de ces évènements ou plutôt l'anecdote nous ayant mis la puce 
à l'oreille s'est pourtant révélée par la suite être en fait qu'une farce anodine 
débouchant sur un cas plus sérieux. 

L'appel à témoins qui en suivit devait, à notre grande surprise, mettre le feu aùx 
poudres et révéler une activité certaine, pour Je moins inattendue. 

le récit qui suit tente de résumer les faits qui nous furent rapportés au gré de 
nos investigations. 

La présentation chronologique qui en est faite diffère des résumés d'enquêtes précédem­
ment publiés, mais ceci est volontaire. Malgré la lourdeur et une possible impression 
de confusion, cette formule présente l'avantage de mieux faire ressentir au lecteur 
(qui ne serait pas coutumier des enquêtes) ce que peut devenir la vie quotidienne 
d'un ufologue que l'actualité prend d'assaut. 

En effet, un simple petit article de presse publié à tout hasard pour tenter de 
vérifier un cas peut, brusquement, ébranler le petit "rond rond" quotidien. Si entre 
les activités professionnelles, famillales, domestiques et autre, vous ajoutez un 
téléphone et que les OVNI se mettent de la partie, il ne reste plus qu'un essaim 
de météorites pour que la fête commence, le tout s'achevant en âpothéose par 
J'entremise des réjouissances de fin d'année, et de l'effet psychologique dû aux 
secousses répétées d'un tremblement de terre tout aussi inattendu. 

AVERTISSE MENT 

Pour ce compte-rendu J'anonymat des témoins a éte respecté suivant notre principe 
habituel, mais leurs coordonnées sont connues des enquêteurs. 

Abréviations utilisées J.M.F. ou J.M. : Jean-Michel FERRY 
G.M. : Gilles MUNSCH 
F .0. François DfOLEZ 
R.F. René FAUDRIN 
C.Z. Christine :ZWYGAR T 

Les arti cl cs mentionnés dans le texte ont été publiés dans Je numéro 12 de 
"La Ligne Bleue Survolée ?" dans la rubrique "A l'est du nouveau", à l'exception 
des deux articles attenants de l'Echo des Vosges (s'y référer). 

La première partie du texte concerne le déroulement chr�mologique des faits et 
résume les cas principaux. 

La deuxième partie est la liste des nombreux appels pour Je cas du 30.11.1984 
relatif à l'observation quasi certaine d'un météore. 

Les développements intéressants de ces observations seront donnés dans lesprochaines 
revues après enquêtes. ' 

Remerciements à ceux qui ont participé à ce travail. Tout renseignement complémentaire 
sur ces cas sera Je bienvenu. 
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LUNDI 19 NOVEI'-1BRE 1984 : 

Sur le 1 leu de traval 1 de J-M F .  (Usine Garnier de GRANGES/VOLOGNE) ,  
lors d'une pause, un de ses col lègue de travai 1, Mr M . . • . . •  A • . • .  , connais­

. sant son intérêt pour 11ufologie. lui montre une photographie prise par sa 
soeur, à une date qu' i 1 ne peut préciser. 

L'observation de lumières insolites dans le ciel rle GRANGES serait.à 
l'origine de cette photographie. 

Assistant à l'entretien, Mr T • • • • •  M • • • • •  , autre col lègue de J-M F. , 
fait alors part à celui-ci d'une observation étrange faite par son f! ls et 
par son épouse, la semaine passée e t  ce au niveau du relais de TV de GRANGES. 

Sans pouvoir donner davantage de détails pré�is, Mr T. rléclare que son 
épouse et son fils ont vu un "objet" rle forme ronde, entourA de lumières 
scinti 1 Jantes avec des "faisceaux" dirigés vers le bas et éclnirant le 
paysage. 

Devant 11 intérêt manifesté par J-M F .  à 11égard de sa déclaration, Mr T. 
lui promet de demander plus de précisions à sa femme, ainsi qu'à son fils, 
e t  de lui arranger un rendez-vous avec eux. 

Le soir même, J-M F. me fait part de ces informotions par téléphone et 
nous déciqons de nous rencontrer le lendemain matin pour faire le poin t, 

MARDI 20 NOVEMBRE 1984 

En début de matinée, J-M F .  me montre la "fameuse" photo et me narre 
l'entretien de la vei 1 le avec Mr T. 

La photo en question s'avère ne pas être des plus s�nsationnel les au 
niveau ufologique, mais un doute subsiste et je me promets de la faire 
examiner par un spécialiste de ma connaissance. 

Je recommande à J-M d' essayer d'obtenir le négatif, ainsi qu'un rendez­
vous avec la personne qui en est t'auteur . 

Dans 1 a soi rée. de nouveau sur son 1 i eu de travaJ 1, J-M s 1 entretient 
une nouvel le fols avec Mr T. 
L1observatio·n s'est déroulée le MARDI 13 NOVEMBRE 1984, entre 5h30 et 6h 1 HL 1 
donc de bon matin, depuis le domicile des témoins. 
Mr T. déclare en outre que sa femme et son fils viendront le lendemain, sur 
leur 1 ieu de travai 1, pour lui raconter en détai 1 leur observation, 

MERCREDI 21  NOVEMBRE 1984 

Premier contact entre J-M F .  et les témoins . 11 s'avère alors que le fils 
de Mr T. , prénommé s . . . .... , est le principal témoin et qu' i 1 a pu observer 
le phénomène pendant presque une heure, par intermittence, alors que sa mère 

qui a une très mauvaise vue, n1a en fait pas vu grand chose et s'est vite 
désintéressée du cas, pensant à priori à un hélicoptère mais considérant à 
présent son hypothèse comme non avenue. 

Rendez-vous est pris pour le MERCREDI 28 NOVEMBRE afin rle poursuivre· 
l'enquête au domlci le des témoins . 

• .. 1 ... 
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JEUDI 22 NOVEMBRE 1�84 : 

J-M F. passe par téléphone un appel à témoins, n'une part à LA LIAERTF. 
DE L'EST (Répondeur téléphonique) qui est un QUOTIDIEN local et d'autre port 
auprès de R.G.E. (radio locale) qui le diffusera à plusieurs reprises durant 
la journée. 

Dans la matinée, J-M et Mr T. se rendent aux environs du rela i s  de TV de 
GRANGES/VOLOGNE afin de repérer d1évenruelles 11troces" ou un quelconque 
indice . Résultat négatif. 

VENDREDI 23 NOVEMBRE 1984 

Parution de l'appel à témoins dans "LA LIBERTE de l'EST" dans la rubriqu e 
concernant GRANGES/VOLOGNE. 
Cet appel, tout comme celui diffusé sur les ondes de RGE, ne susc i te aucun 
témoignage. 

J-M écrit à R. F. afin de lui demander de taire passer l'appel sur RVV 
(autre station radio locale) diffusant sur le secteur d'EPINAL. 

SAMEDI 24 NOVEMBRE 1994 

Je fais un courrier adressé à l'aérodrome de REIMOMF.X, afi n de rechercher 
l'éventuel le présence d'un avion dans le secteur concerné, ainsi qu'à TDF 
pour une possible perturbation détectée comme affectant le relais TV tout 
proche. 

Je téléphone à G. M. afin de le mettre au courant des événements et lui 
demander les adresses des différents services aéronautiques civils et mi 1 i­
taires, ainsi que des services de la météorologie nationale, ceci en vue de 
poursuivre nos investigations. 

LUNDI 24 NOVEMBRE 1984 : 

Courrier de R.F. adressé à RVV pour diffusion de 1 1arrel à témoins. 

MARDI 27 NOVEMBRE 1984 : 

J'adresse un courrier à "L'EST REPUBLICA IN" <Quotid i en régional) également 
en vue d1un appel à témoins. 

J-M me fait part, par téléphone, du témoignage de son beau-frère Mr S • • • • • •  

au sujet d'une observation datant du j�ur m�me et qui ressemble fort à la 
description d'un météore. 

. .. / ... 
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MERCREDI 28 NOVEMRRE 1984 : 

En début d'après-m i d i ,  nous rencontrons à son domicile s . . ... . . T • . • . .  , 
14 ans, témoin pr i ncipal ·de l'observat i on du 13/11/1984, 

Son père a i ns i  que son frère cadet sont présents, ma i s  sa mère est absente, 
étant à son travai 1. 

S • • • • • • .  est un garçon d'apparence très calme et ne SAmhle pas outre 
mesure avoir été impressionné par son observation qu i a débuté vers 6h (HL) 
du mat i n, peu après son lever. 

Depu is l'appartement, au travers de la porte-fenêtrA (ouverte par sa Mère 
peu de temps auparavant) donnant sur le balcon, i 1 aperço i t, An direction 
du relais de télé v i sion situé à 1500 mè:tres env i ron, un "�nne�u11 formé de 
pet i tes boules (ou lampes) lum i neuses, de couleurs diversP.s (bleu, blanc, 
vert, rouge). 

Cel les-ci semblent tourner en permanence autour de l'�nneau mais$,,,,,,, 
ne peut défin i r  si c'est l'anneau qui  tourne sur lu i -même ou si au contraire 
ce sont les lumi ères qu i gravitent autour ou encore s i  t'effet résulte d'un 
changement séquent i el des couleurs, à la man i ère d'un "chen i liard". 

Des bords de cet anneaux, partent deux "fai sceaux" lumi neux diri gés vers 
le sol et de façon symétr i que, deux autres fa i sceaux se d i r i gent vers le 
c i e  1. 

s ....... volt ces f a i sceaux s'al longer comme un élast i que qu i se tend. 
lorsque les deuR fa i sceaux inférieurs sont sur le po i nt d'atteindre le sol 
(écla i rant a i nsi la cime des arbres) i ls s'étei gnent brusquement pour 
renaître aussitôt et s'al longer à nouveau. 

Cec i se produit à i ntervalles régul i ers, env i ron toutes les deux secondes. 
Les fa i sceaux supé r i eurs, dirigés vers le c i el, évoluent de façon semblable 
et en concordance de phase. 

D'orr�e d�ecriph'on de S ....... 

A,ne�ù ck 
Boule!. 
Lum\ncuses 
Hulh'colore.s 

ft-

'...., �i�cazQu,C 
lumine'-'" 

Inl-errni th� nh; 

- Re.IQi.s TV 
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S • • • • • • •  appel le alors sa mère pour lui montrer 1� phénomène . 
Cel le-ci ne semble pas en faire grand cas et déclar� �lors qu' i 1 doit 
s'agir d'un hélicoptère, puis elfe retourne à ses occupations. 

Tout en continuant à se préparer (petit-déjeuner, toi lette, leçons à 
réviser • • •  ), S • • • • • • • n'en poursuit pas moins son observ�tion, mais par 
intermittence (toutes les cinq minutes environ) . 
Le phénomène se déroule identiquement durant 45 minutes environ . 

C'est au moment de partir pour son école, à BRUYERES (88), et cela vers 
7h, qu' i 1 constate que le phénomène a disparu . 
11 ne J'a donc pas vu apparaître pas plus qu1i 1 ne l'a vu disparaître. 

A la suite de cet entretien avec le témoin, nous rlécidons, J-M et moi-même, 
de retourner "prospecter" du côté du re 1 ais de TV. 
Rien aux alentours ne laisse apparaître d'indices anormaux. Les maisons les 
plus proches, en contrebas, sont inhabitées. 

JEUDI 29 NOVEMBRE 1984 

En compagnie de ma femme C • • • • • • • •  , je retourne à proximité du relais TV 
afin de poursui·vre la "prospection" dans la forêt toute proche, sans plus de 
succès. 

• 
Je décide donc d1al 1er également poursuivre mFJs r�cherches à CHAMPDR.AY, 

vi 1 lage situé sur un plateau qui, vers le sud-Ouest, surplombe le re fais TV 
en question et d1où le phénomène aurait fort bien pu être vu, à mon avis tout 
au moins. 

• 

• 

Je me rend donc à l'unique magasin du vi 1 lage et sa propriétaire me déclare 
ne pas avoir entendu parler d'événement semblable. 
Je dépose à cet endroit une petite affichette, en guise d'appel à témoins, 
que l'épicière me promet d'apposer . 

Le même jour, je rends visite à monsieur B . • • . • •  H • • • • • • . .  , photographe 
amateur, de mes amis, afin de lui demander ce qu' i 1 pense de la photo qui 
fut à l'origine de cette affaire. 

Au premier coup d1oei 1, celui-ci me confie que la tache visible sur le 
cliché résulte très probablement d1un reflet imputable à l'optique de 1 'appa­
rei 1. Ceci confirme l'aveu que fera ultérieurement l'auteur de la photo. 
En effet, cette dame, apprenant que des ufologues souhaitaient en savoir 
davantage sur cette photographie, avoua à son frère, Mr M • • • . • •  A • • • •  , 
lui avoir fait une 11blague". 

VENDREDI 30 NOVEMBRE 1984 : 

Parution dans "L'EST REPUBLICAIN" (rubrique GRANGES/VOLOGNE) de l'appel 
à témoins déposé le 27/11/84 . 

Je rédige un courrier, adressé à TDF, afin de rechercher une éventuel le 
anoma 1 i e ayant pu affecter 1 e ·re l.a i s TV de GRANGES • 

. •. 1 ... 
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Courrier également au Centre Régional de fa Navigation aer1enne (CNRA-F.ST>, 
District Aéronautique de Lorraine, afin de rechercher l'éventuel le présence 
d'un avion ou d'un hélicoptère, dans le secteur concerné, en rlate du 13-11-84. 

Suite à l'appel à témoins passé dans "L'EST REPUBLICAIN" le jour m�me, J-M 
reçoit un appel téléphonique de la part de Monsieur G • • • • •  O . • . . .  , domici 1 ié 
à GRANGES/VOLOGNE, qui aurait observé, i 1 y a un ou deux mois, un phénomène 
insolite (boule lumineuse blanche) en direction du relais TV de GRANGES. 

J-M lui promet un contact ultérieur en vue de définir un rendez-vous pour 
enquête. 
(N.B: Le relais TV n'était pas mentionné dans 1 1appel à témoins - Cf Annexe) 

Toujours suite au m�me appel, je reçois un coup de fi 1 de la part de 
Monsieur G • . • • • •  , coiffeur à GRANGES, qui me déclare avoir ohservé très rapi­
dement 1 à 11 entrée de GRANGES, venant d 1 EP 1 NAL (88), une source 1 um i neuse 
inhabituel le, semhlable à un gros projecteur, dans les environs du stade de 
GRANGES, émettant un faisceau évasé vers le sol. 

Rendez-vous pour enquête est aussitôt pris, pour le dimanche 02 Décembre 84. 

Nouvel appel téléphonique, de fa part de Monsieur R • • • • • •  A • • . .  de 
GERARDMER, qui déclare avoir observé le soir même, vers lnh 45, un phénomène 
lumineux dont fa description fait aussitôt penser à un météore. 

Je téléphone donc à G.M. pour 11]nformer des récents événements, 

SAMEDI 01 DECEMBRE 1984 : 

Je reçois un appel téléphonique de la part de Mme B . . • • • • • •  , institutrice 
à CHAMPDRAY, qui , ayant vu mon affiche au vi 1 fage (épicerie), témoigne de sa 
propre observation. 

La description est en tout point fa même que cel le de Mr R • • • • . •  (météore. 
hautement probable) mais pour el fe i 1 s'agit à n'en pas douter d'un OVNI . 

Cette personne a déjà déposé à la gendarmerie de CORCIEUX (88) qui est 
venue enquêter sur place fe jour même. 

Dans l'après-midi, fors d1une visite d1ordr� familial, je recuei Ife le 
témoignage de ma tante, Madame C • • • •  et de ma cousine Mf fe S • • • . •  , qui auraient 
observé ensemhfe, à une date imprécisB mais située peu après fe 18 Novembre 84, 
une boule blanche ou orange, plus grosse que fa pleine lune, située au niveau 
de J'horizon local. 
Celle-ci disparut, sitôt aperçye. Af!)rès consultation du cafenc1rier i 1 sembl.e 
bien que ce fut fa lune et je me promets donc d1enqu�ter de façon plus appro­
fondie dans les prochains jours. 

DIMANCHE 02 DECEMBRE 1984 

J-M et mol-même, nous nous rendons chez Mr G • • • • • •  G • • qui nous relate 
son observation. 

Le Mardi 27 Novembre 1984, rentrant d'EPINAL, et arrivant à l'entrée de 
GRANGES/VOLOGNE, vers 23h HL , 1 1  aperçut ce qu' i 1 pris pour un PROJECTEUR 
nouvel fement instar lé (dans son esprit> sur fe stade de GRANGES • 

. Celui-ci semblait éclairer vers le bas, d1une lumière blanchè en forme 
de faisceau évasé ne paraissant pas atteindre le sol. 

. • .  1 • .  ; 
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Mr G • • • • • •  a juste ralenti la vitesse de sa voiture, mais ne s'est pas 
arrêté. Son observation n'a guère duré qu'une seconcie ou rleux et moins de 
cinquante mètres plus loin, la "lumli�re" n'était déjà plus visible. 

Nous nous renrlons sur place avec le témoin pour constnter qu'aucun 
projecteur ou autre lampadaire n'existe dans le secteur, même aux abords 
du stade qui ne possède et ne dispose d'aucun dispositif n'éclairage. 

L'usine, située à proximité immérliate, est ahanrlonnée et ne laisse 
entrevoir aucune source d1un quelconque éclairage. 
Un rapide examen des alentours n'apporte aucune découverte ci1éléments 
anormaux, notamment au niveau du sol. 

Usine fermofe 

�� 
- - � Ir Pr-oj«ct"cù.- emc!'H·con r �.o�n 

toiccec:ou bl.,,c. 

(.DbpniSI. Jti!!':!'S olonn�e& d..., 
tcSI'TIOIM) 

Je prends contact avec t·1r T • • • • • • • •  , resoons�ble du Cluh d'Astronomie 
de GERAR0�1ER, afin de 1 u i demander s 1 i 1 a pu avoir confirmation d 1 un passage 
de météorite dans la région, en dote du 30-11-84. 

Celui-ci n'en a pas eu connaissance et ne peux préciser davantage sans 
consulter les ép hémérides à la recherche d'un possible 11P.ssaim11• 
11 semble étonné qu1un météore aussi lumineux ait pu �trP. visible, de cette 
façon, à 16h45 HL et i 1 émet l'hypothèse d'une possihle "rentrée atmosphérique". 

Je reçois également un appel téléphonique de la part d1A . . • • • •  D • • . • • • •  
agé de 14 ans, concernant 1 'observation du phénomène du 30-11-84 à 16h45 HL, 

depuis GOLBEY (88) cette fois. 

LUNDI 0 3  DECEMBRE 1984 : 

J -M dépose une a ffichette d 1 appe 1 à témoins aux usines V./ . . . . . et A .... 
à GRANGES. Ces deux "appels" n'ont à ce jour (05-02-85) suscité aucun témoi­
gnage. 

J-M et moi-même nous rendons au bureau EDF-GDF de GER�RDMER. Aucune 
anomalie concernant les lignes EDF du secteur de GRANGES ne nous est signalée 
pour les dates des 13 et 27 Novembre 1984. 

D'autre part, aucune carte du réseau concerné ne peut nous être fournie 
par ce bureau, mais nous la possédons au cercle. 

. . • 1 .... 
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Je téléphone à R.F. pour lui demander consel 1 sur les recherches à 
ef fectuer au niveau des bases aériennes civl les ou ml litsires. 
11 me communique les adresses de trois régiments d'hélicoptères, auxquels 
je m'adresse par courrier le jour m�me. 

- lier Régiment d'hé! lcoptères de combat à PHALZBOURG. 

- 3ième " " Il " " à ETAIN-ROUVRES. 

- llème Groupement d1hél icoptères légers à ESSEY-LES-NANCY. 

MARDI 04 DECEMBRE 1984 : 

Le District Aéronautique de Lorraine ayant téléphoné chez moi la vei 1 le, 
en mon absence, a laissé un NO me priant de rappeler. 

Me trouvant dans l'impossibilité de rappeler ce service durant les heures 
de bureau, je charge J-M de cette t�che. 11 se trouve donc en contact avec 
Mr P • • • • • • •  qui déclare ne pouvoir lui donner les renseignements souhaités et 
nous renvoyant vers le CNRA EST à REIMS. 

Parution d�ns "LA LIBERTE DE L'EST" et dans "L'E
.
ST REPUBLICAIN" de deux · 

articles simi laires faisant état du phénomène observé le 30-11-84 , avec une 
erreur de date au passage. 

J'adresse un courrier à la FATAC à METZ (57) , afin de poursuivre les 
investigations au niveau d'une éventuel le activité militaire • 

MERCREDI 05 DECEMBRE 1984 : 

Parution dans "L'EST REPURLICAIN" et dans "LA LIBERTE DE L'EST" de 
l'exp! ication présumée fournie par le CVLDLN quant au phénomène lumineux 
du 30-11-84. Parution à cette occasion, mais seulement dans "L'EST REPUBLICAIN11, 
d'un nouvel appel à témoins. 

Je reçois un coup de fi 1 d1un gendarme de M.. . . . . .  •• • • •  qui se déclare 
"ufologue11 à titre privé, transmettant ses enquêtes au GEPAN, et qui me fait 
part d'une observation datant du 30-11-84 et effectuée par son propre père. 

Selon lui, cette observation différerait de celle du météore de 16h45 .HL 
et T 1 me promet de me faire parvenir plus de détails, par un prochain courrier. 
(non reçu à la date du 05-02-85) 

Cette personne ne parait pas opposée à une rencontre avec des membres du 
cercle ou d'autres ufologues (Groupe 52-55 par exemple). 

Je reçois également plusieurs appels téléphoniques concernant le même 
phénomène du 30-11-84 à 16h45 HL. 

Les premiers de ces appels me sont transmis par une personne de REMIREMONT 
(88) qui les a reçus à ma place par suite d1une erreur de numéro s'étant 

glissée dans l'article de 11L1 EST REPUBLICAIN". 
Nous remercions cetTe per�onne pour son amabilité. 

(NB: la liste de ces appels figure en annexe) 

Observation d'un gros météore dans le midi de la France • 

. · . .  1 ..... 
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(NB: information transmise le 17-12-84 par le Groupement Ufologique Mentonais, 
à l'occasion d1un courrier relatif à une recherche rle simi li tude sur un cas 
de Ju i 1 1 et 81) 

JEUDI 06 DECEMBRE 1984 : 

Parution dans "L'EST REPUBLI(�AIN" d'un rectificatif concernant mon N° de 
téléphone. 

Je reçois par téléphone de nouveaux témoignages concern?Jnt toujours le 
cas du 30-11-84. (voir en annexe> . 

Je transmets par téléphone les coorrlonnées du gendarme précédemment cité 
à Ml le C.Z. du Groupe 52-55, ainsi que son information. 

SM1ED 1 08 DECEMBRE 1984 : 

Sur rendez-vous pris par J-M, nous nous rendons au domicile de monsieur 
G • • • • •  à GRANGES, afin d'effectuer l'enquête concernant son témoignage du 
30-11-84. 

Nous arrivons avec 15 mn de retard et le témoin est parti, nous posant 
semble-t' i 1 "un lapin" • 

LUNDI 10 DECEMBRE 1984 : 

Le service �étéorologique d1Entzeim me té léphone, suite à mon courrier du. 
30-11-84, afin de me demander des précisions sur la nature des renseignements 

que je désire, ainsi que pour me fixer les modalités de facturation d'une 
te 1 1 e recherche. 

Je profite de cet appel pour soli icl ter les l"'lêmes recherches pour la dai·e 
du 27-11-84 (observation de Mr G • • • • • •  à GRANGES) ainsi que pour le 30-11-84 
(météore présumé). 

Mon interlocuteur me signale qu'ur. certain délai sera nécessaire pour 
l'envoi de ces renseignements mais promet de s'y attacher dès que possible. 

Appel té léphonique de la part de Mr V • • • • . • •  , concernant une observation 
datée du 09-12-1984 depuis ARCHES (88) mais la description qui en est faite 
laisse présager d'une confusion avec la lune, faisant cache-cache avec les 
nuages. 

Je transmets ce témoignage à G.M. pour une éventuel le enquête sur place 
et ce dès le lendemain. 

Par courrier, je reçois une réponse du 11ème GHL me précisant qu'aucune 
activité d'hélicoptères, concernant ce régiment, ne peut être imp liquée dans 
les divers cas qui nous préoccupent. 

. .. 1. �. 
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MARD I 11 DECEMBRE 1984 

Je reç o i s  un appe l té l éphon i que dA l a  part dA Mr L • • • • • • • • •  , témo i �n�nt 
de l ' observat i on su r p l us i eurs jours, l es 28-29-30 Novemhre 84 ai nsi  que l es 
09-10-11 Décembre 84, depu i s  L I GNY EN BAROIS, d'un même phénomène . 

I l  s'ag i ra i t  rlu d ép l acement hétérocl i te ,  dans l e  c i el, rl1une "éto i l e "  
b i z arre et ce durant p l u s d ' une heu re . L a  d i spar i t i on se f a i s�nt progress i vement. 
Plu s i eu rs personnes en au rai ent été témo i n s,  certa i ns ay�nt mP.me observé à 
11 a i  de de jume 1 1 es . 

J e  transmets ce cas, pou r enquête, à M l  le C . Z .  du grou�P. 52-55 , a i ns i  
qu 1 à  G.M. 

MERCRED 1 12 DECE�1BRE 1984 

J -M reç o i t u n  coup de f i  1 de l a  p�rt de �me A • • • • • • •  rle HARSAULT (88), 
qu i déc l are avo i r  observé, l es 10 et 11 Décembre 1984, en comnagn i e  d ' une 
de ses vo i s i nes, un gros po i n t lum i nAux au dép l acement hétéroc l i te. Une 
act i v i té aér i e n ne para i t  avo i r  été remarquée, en rapport avec l e  phénomène 
en quest i o n .  

Mme B • • • • • • •  préc i s.e e n  outre pouvo i r  témoi gner d ' u ne observat i o n  person­
ne l le p l us anc i enne avec présence de "traces" et observat i on d1une "ent i té" • 

J e  reç o i s u n  �ppe l té l éphon i que de l a  part de Mr M • • • • . •  qu i déclare 
avo i r  fait récemment deux observat i ons, l es 07 et 10 Décembre, depuis  
PROVENCHERES-SUR-FAVE (88). 

Le 07 Décembre, une "bou l e" rose, partant de l a  l un e  à u ne v i tesse 
fu l gurante, en d i rect i on de l ' A l sace. 

Le TO Décembre, deux "bou l es" l um i neuses j aunes, au n i veau de l ' hor i zon , 
s' éte i gnant au passage de chaque voi ture , sur l a  route passant à prox i m i té, 
et ceci du rant 2 heu res, entre 1H et 3H < HL)  du mat i n. 

Je transmets 11 i n f ormat i o n concernant ces deux cas à G . M .  qu i pense se 
ch arger de l ' enqu ête à HARSAULT. J e  prévo i s, pour ma �art� l ' enqu ête à 
PROVENCHERES . 

J EUD I 13 DECEMBRE 1984 : 

Parut i on dans "L 1 EST REPUBL I CA 1 N" d 1 u n  art i c 1 e exp 1 1 quant en part i e  1 e 
mystère relaté l a  vei 1 l e  et concernant u n  OVN I a l  l égué, dans le Doubs. 

Je reço i s  u n  appe l té léphon i �ue de l a  part de Mr D • • • • • • •  qu i déclare 
avo i r  observé, début Novembre 1984, (date impréc i se ) ,  deux lu m i ères étranges 
de cou l eur orange, depu i s  les env i rons de BULGNEV I LLE (88), semb l ables à des 
phares de vo i ture , au n i veau de l ' h ori zon , qu i d i spara i ssai ent au bout de 
4 m i nutes env i r.ons. 

En mon absence, ma femme c . . . . . . . . reçoit un appel t é l épho n i que de l a  

. .. 1 . • .  
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part de Mffts • • • • • •  , qui, des environs de CONTREXEVILLE (88), a observé les 
10 et tt Décembre 1984, vers 18h45 (HL> un point lumineux étrange, mettant 
environ une heure pour traverser le ciel, en projetant ries sortes "d'étincel­
les", comme un feu d'artifice. 

Mes tentatives pour recontacter cette personne sont restées vaines et 
cel le-ci a essayé de recontacter J-M le 15-12-84, également en son abs�nce 
(appel reçu par son épouse M • • • • •  >. 
Mme S . • • • • •  semble désirer ardemment être recontactée. 

Je reçois par courrier le témoignage de Mr le curé rle S ........... (88) 
qui déclare avoir observé le 19 ou le 26 NOVEMBRE 1984 (rlate incertaine), 
une lumière rouge, depuis 11 intérieur de ses appartements aux volets fermés, 
qu' i 1 n1a pas réussit à s'expliquer. 

le 3 ème R.H.C. répond par courrier au siè�e rlu CVLOLN, suite à ma lettre 
du 03-12-1984. 
Réponse identique à cel le du 11 ème G.H.L. 

VENDREDI 14 DECEMBRE 1984 : 
. . 

Je transmets par courrier à R.F. les éléments nécessaires à l'enquête 
auprès de Mnes o ....... · et S., •..• résidant dans son sec.teur. 

Je reçois un appel téléphonique de la part de Mr A . . • • • •  relatant une 
observation réalisée le jour même, entre 18h et 18h10, rlepuis RAMBERVILLERS 
{88), Cette description ressemble tort à cel le d1un heau météore. 

SAMEDI 15 DECEMBRE 1984 : 

Parution dans "LA LIBERTE DE L'EST" de l'article annonçant la réunion 
mensuelle du CVLDLN et résumant les derniers événements. 

Je présente aux membres du CVLDLN, à 1 1occas ion rle cette réunion, l'évo­
lution de nos investigations sur tous ces cas récents. 

D 1 MANCHE 16 DECH1ARE 1984 : 

Diffusion sur FR3 d1un appel à témoins lancé par ta Gendarmerie Nationale, 
relatif à un cas d'observation dans ta région de LUXEUIL (70). 
Information qui m'est transmise par G.M. 

A l'occasion d'une visite famfliale, je peux discuter avec ma cousine 
A • • •  s • • • • •  de l'observation qu1el te a faite vers le 18-11-84, en compagnie 
de ma tante L. . . .. C .... . 
El le me montre l'endroit précis où el les se trouvaient. 

Compte tenu de la briévelé de l'observation, je ne peux obtenir que reu 
de renseignements complémentaires, si ce n1est qu1A • • •  estime très correcte­
ment la tai 1 le apparent� de la lune {comparateur LDLN), 

... • 1 ... 
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MERCRED I 19 DECEMARE 1984 : 

Le CNRA EST de RE I MS répond à mon courr i er du 30-11-84 par l ettre 
adressée au s i ège soci al du cerc l e .  1 1  nous est préc i s é que ma demande 
a été transm i s e  au GEPAN . 

VENDREDI 21 DECEMBRE 1984 

Le GEPAN m'ad resse un cour r i er concernant non pas la �emande formu l ée 
auprès du CRNA et de l a  FATAC, ma i s  apportant en f a i t  une réponse ô un 
de mes courri er adressé en FEVR I ER 84 • • •  et re l at i f  à u n  cas d e  1974. 

J e  transmets par courr i e r à R . F .  l a  1 l s te des témoi gnages se rapportant 
l e  météore présumé du 30-11-84 et ceci à sa demande a i ns i  qu' à  ce l l e  de 
Mr J -Y M • • • . . .  d e  RAD I O  VALLEES VOSGES . 

J e  l u i  commun i que à cette occas i on l e  cas du curé de S • • • • • • • . • •  pour 
u ne éventu e l  l e  enqu�te de sa part. 

G . M .  me té l éphone pour me s i gn a l er un témo i g nage recue i l l i  par F . O .  et 
concernant une observat i on réal i s ée à SENONES (88) l e  29-11-84 et me demande 
d e  l u i  transmettre l es .cas dont je d i s poserais pour cette d�te là • 

S f\t-1ED 1 22 DECEMBRE 1984 : 

3H ( HL) - Prem i ère secousse te l !u r i que d ' une grande sér i e  devant af fecter 
le département des Vosges durant p l us d'u n  mo i s . 

VENDRED I 28 DECEMBRE 1984 

Paru t i on dans "L' ECHO DES VOSGES" ( h ebdomad a i re l oca l ) d e  l 'appe l à 
témo i ns que j1ai déposé à l a  rédact i on l e  16-12-84. 
Cet artic l e  ne n'a sus c i té aucun témo ignage à ce jour ( 16-02-85). 

MERCREDI 02 JANV I ER 1985 : 

J e  reço i s  de l a  FATAC à METZ, une réponse à mon cour r i er d u  03-12-84, 
réponse s i m i l a i re à cel l es reçues à d ' autres occas i ons et qu i nous renvo i e  
au GEPAN a qui notre cour r i er a été transm i s .  

JEUDI 0 3  JANV I ER 1985 : 

Réponse du l i er RHC à mon cour r i e r  du 03-12-84 affirmant l ' absence de 
toute manoeuvre m i l i ta i re de l eur part .  

G . M.  me téléphone et j e  lu i fait part d u  cour r i er adressé par le GEPAN • 

. • • 1 . • .  
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MARD I 08 JANV I ER 1985 

Sur l e  conse i 1 de G . M .  , je réd i ge un courr i er à l 'adresse du GEPAN 
et renouve l ant ma demande· de rense i g nements concernant l es act i v i tés 
aér i ennes tant c i v i l es que m i li ta i res suscept i b l es d ' être i mp l i quées dans 
l es cas récemme n t  connus. 

LUNDI 28 JANV I ER 1985 : 

J e  té l éphone à M"t. M • • • • • • de PROVENCHERES af i n  de f i xer un rend ez-vous 
pou r enquête. Ce l ui -c i  est donc pr i s , sans prob l ème, pour l e  02-02-85. 

SAMEDI 02 FEVRIER 1985 

Nous nous re nd ons, J -r� et moi -même, à PROVENCHERES, au dom i c i  1 e de 
Mrne M • • • • • •  

Ce l le-c i nous rapporte de bonne grace mai s  avec une certa i ne d i f f i culté 
pour ce qu i est des détai l s , les d i verses observati ons qu'e l l e  a f a i te et 
que nous avons toutes l es pei nes à reprendre l 'une après 11autre . 

1 ) - Observat i on l e  1 0-12-84, entre 1 h  et 3h du mat i n  (HU, d e  deux "bou l es" 
jaunes s c i n t i  l iantes, superposées, i mmob i l es en d i rect i on du Nord , apparemment 
s i tuées au n i veau de l 'hor i zon • 

Ce l l es-ci se sont étei ntes brusquement par tro i s  fo i s, ce détai 1 coïnc i d ant 
avec fe passage en direct i on du phénomène, de voitures c i rcu l ant sur l 'avenue 
proche du pol nt d'observat i on .  

· 

Le passage de vo i tures en.sens i nverse ne semb l a i t  pas provoquer une tel l e  
réact i on .  

Passées. deux heures d'observation du phénomène, deux au tres "boules", 
i denti ques, sont a l ors apparues p l us sur l a  d ro i te de l 'observat r i ce .  

E l  l es semb l ai ent s i tuées à la même hauteur et ·c'est alors que l a  cou l eu r  
des quatre "bou l es" s ' est m i se à var i er d u  jaune à l ' orange et réc i p roquement, 
toutes l es 2 à 3 m i nutes. 

L 'observat i on fut a l ors i n terrompue, vo lontai remen t ,  au bout d1une qui nzai ne 
de m i  nu tes . 

2 ) - Observat i o n  l e  07-12- 1 984 vers 1 6h40 ( HU d'une "bou l e "  l um i neuse 
rose, su i v i e  d'une tra i née de même cou l eu r ,  observée en d i rect i on du sud et 
semb l an t  su i vre un cap Ouest-Est se l on une trajecto i re p l ongeante et s'accom­
pagnant d'un s i ff l ement. 

Cette descrip t i on f a i t  u ne f o i s  de·p l us penser à un météore . 
Le mauva i s  temps a i ns i que l 'état de santé d u  témo i n  nous ont emp�chés d e  
prat i quer des mesures sur p l ace. 

3 ) - Trots autres observat i o ns nous ont été s i gn a l ées par cette personne, 
f a i tes par e l  l e-m�me et par � l us l eu rs autres témo i ns, dont e l  l e  n'a pas pu 
(ou vou l u )  donner l es coordonnées. 

· 

Ces observat i o ns remontera i en t  aux années 70 se lon l e  souve n i r, p l utôt vagu e, ·d e  Mme M • • • • • •  et au rai ent été réa l i sées respect i vement dans le Bas-Rh i n  et 
à BARR, a i ns i  qu'à Strasbou rg . 

L'observation do STRASBOURG aura i t, selon el  l e ,  fa i t  l 'objet d1un 
de presse dans "LES DERN 1 ERES. NOUVELLES D'ALSACE" . 

art i c l e  

Aucun détai 1 préc i s  n e  peu� nous être fourn i .  
. .. 1 . . ·. 



 

... 1 ... 
Q 

• 

• 

LUN D I  1 1  FEVRI ER 1 985 : 

J e  té l éphone à Mme M • • • • • •  de PROVENCHERES a f i n  de tenter de préc i ser 
certa i ns détai l s  restés f l ous l ors d e  l'enquête à son dom i c i l e, le 02-02-85. 

A propos de son état insomn i aque, e l  l e  me préc i s e  ne pas prendre de méd i ­
caments et m'assure n e  pas s ou f f r i r de cet état. 

Pou r ce qu i est de sa "cu l ture u fo l ogl que", e l l e  se 1 i mite aux OJ I D.a i nsi 
qu ' à  certa i ns ouvrages de JC Bou rret. 

Que l q ues détai ls  de chron o l og i e  sont égal ement préc i sés .  

J EU D I  1 4  FEVR I ER 1 985: 

J-M reprend contact par téléph one avec Mr G • • • • • •  d e  GRANGES ( observat i on 
du 27- 1 1 -84 ), qui d éclare être repassé p l us i eurs f o i s  au même endro i t  et dans 
les mêmes cond i t i ons, sans pouvo i r  trouver expli cat i on à son observat i on .  

Rendez-vous est f i xé pour l e  1 7-02-85.  

D I MANCHE 17 FEVRIER 1 985 : 

Su i te de l 'enquête auprès de Mr G • • • • • •  ef f ectuée par J -M F .  

Préc i s i ons apportées. sur l es photograph i es réa l i sées l ors d e  l a  prem i ère 
v i s i te et re l at i ves à l ' évo l u t i on du témo i n  et l a  pos i t i on d u  phénomène , 

D i scuss i on sur l e  f a i t que p l us i eurs l ampadai res d ' éc l a i rage publ i c  se 
s i tuent dans l e  secteur mai s  qu i ,  s e l on Mr G • • • • • •  ne sont pas concernés par 
le phénomène qu' i 1 d i t  avo i r  observé, 

Petits déta i l s  ou b l iés l ors de l a  prem i ère v i s i te et qu i se vo i ent m i eu x  
préc i s és à cette occas i on .  

JEUDI 28 FEVR I ER 1 985 : 

Courr i er en provenance des serv i ces Météo d ' ENTZE I M, en réponse à ma 
d emande d u  30-1 1 -84, Les détai l s  fourn i s  d emeurent peu fou r n i s  et ne comportent 
au cune donnée· préc i s e .  

MARD I 28 M A l  1985 

A ce jour, le d érou l ement des d i verses enqu�tes en cours p l ét l nne quelque 
peu, princ i pa l ement par sui te du manque d e  d i s ponJ,bi 1 i té des enquêteurs i nves t i s  
s u r  ces cas . 

P l u s i eurs d émarches entrepr i ses par J -M pour rencontrer Mme T • • • • •  ( obser­
vat i on du 1 3- 1 1 -84) n'ont pas abou t i ,  cette dern i ère prétextant l e  peu de 
détai l s  qu 'e l l e  est en mesure de nous fou rn i r. 

Les courriers adressés le 24-1 1 -84 à TDF NANCY et l e  08-0 1 -85 à Mr Ve l asco 
du GEPAN, sont restés sans réponse à ce jour ( 05-85), 

Les enqu êtes conf i ées à R.F. et concernant son secteur n ' ont, à ma conna i s -

. .  · .!  ... 
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sance, pas encore apporté d ' é l éments comp l émenta i res . 

L' enquête pr i s e  en charge par G . M .  à HARS AULT� été réa l i s ée et sera pub l i ée 
u 1 tér i eu rement . 
e l  le a révé l é  au passage que l ques cas p l us anci ens d i gnes d1 i ntérêt, ma i s  
qui ne concernent pas notre d épartement. 

L'ECHO .OES VOS 0 ES 
n� 11945 d.., 28.12.84-

----====--- ··: '.;.�-----

Cercle Vosgien 
Lumières dans la nuit 

�iège social : 1. rue Côte Champion, 
88000 Epinal. 

Pour Gérârdmcr : Claude Fleurance, 
Bas des G·

outtridos, 88400 Gërardme�. 
tél. 63.12.14 -Jean-Michel F�rry, Kl­
chompré, 88400 Gerardmer. tèléph. 

- 63.28.20 . 
oOo 

Précisions au sujet de rarticle paru 
dans L'Echo des Vosges du 14-12·84: 
• Ovni à Champdray • : 

L'OVNI de Champdray, phénomène 
aérien insolite mentionné par L'Echo 
de:; Vo!;ges du 1'1·12·84 fait actuelle­
ment l'objet d'une étude (entre autres) 
pa.r le Cercle Vosgien lumiëre.s dan� la 
Nuit. groupe d'étude du phenom_ene 
OVNI, dont le siège social est à EpmaJ. 

Une bonne vingtaine de témoignages 
recueillis dans tout l'Est de la France. 
tous quas:ment identiques, rcn.fo.rcent 
l'hypolhèse qu'un super mcteonte 
(fragment mineral brülant au moment de 
son entree dans l'atmosphère terrestre) 
a traversé notre ciel le vendredi 30 no­
vembre 1984, vers 16 h 4 5. 

'La période de fin novembre est d'ai.l­leurs très propice à ce genre de phe­
nomène (essaims des lèonides et des 
andromédides) Un èvcncment similaire 
avnil déjà fait parl�1 Ill presse l'an der­
nier à pareille époque. Voilà donc un 

. mystère éclairci. 
Par contre. d'autres phénomènes 

étranges. et 'ceux tà p
'
rus difficilement 

exPlicables, ont été récemment ob­
servés d:ms la région, notamment dans 
le secteur de Granges-sur-Vologne. 
· Le Cercle Vosgien LD.LN. étudie tout 
particulièrement ces derniers P.hé­
nomènes. et ses deux membres gero­
mois aimeraient recueillir d'éventuels 
nouveaux témoign<Jges. 

Les personnes intéressées peuvent 
•. téléphoner aux heures des repas ou en 

soirée aux numéros : 63.12.14 et 
63.28.20. 

· .. ···: 
Claude FLEURANCE 

ct Jean-Michel FERRY. 

C l aude Fleurance. 

l.'EC�O ..DE'S VOSG E'S 
14-.12.64 

o. V.l'J.l . 
à Champdray 

·Une institutrice et quatre de ses ele­
ves ont récemment .-perçu l!n Objet vo­
lant non identifié dans le ciel du plateau 
de Ch::!mpdray. Celut-ci a·,a•t la forme 
d�une neche â la pointe <mondte. de cou­
leur verte. dont l'empennage éta1t jaune 
orangé. L'objet se déplaça it à très gran­
de vitesse sans émettre Je moindre bruit. 
Cette observatk>ri semblant concorder 
a\<ec d'autres. ces fatts seront sans dou­
te étudiés par le Groupe d' Etudes des 
O.V.N.I. 
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TEMOIGNAGES RECUS PAR CLAUDE FLEURANCE ET JEAN MICHEL FERRY 

DU CVLDLN CONCERNANT LE PHENOMENE DU VENDREDI 30. 1 1 .84 

A 16 H 45 

M. R .. . . . .  A . ...  88 GERARDMER 

Observation d'une boule lumineuse verte, sUJvte d'une queue plus claire depuis la 
sortie de GRANGES/VOLOGNE vers ST DIE. Beaucoup plus rapide qu'un avion à 
réaction. Assez bas sur l'orizon. Direction non précisée. Observation durant quelques 
secondes. 
Témoignage téléphonique chez C. FLEURANCE le 30. 1 1 .84 suite à appel à témoins 
EST REPUBLICAIN du 30 . 1 1 .84. 

Mole B ........  J . . . • . . .  88 CHAt1 PDR_A Y 

Observation d' une pointe lumineuse verte (couleur dominante) su1v1e d'une queue 
orange clair traversant le ciel dans les sens Sud-Est Nord-Ouest à très grande vitesse 
et à assez basse altitude. "OVNI spectaculaire" d'après Je témoin. 
Observations avec I?lusieurs témoins (enfants) depuis CHAMPDRAY. Témoignage 
précédemment fait a la Gendarmerie de CORCIEUX qui est venue enquêter sur 
place le jour même. 
Témoignage téléphonique à C. FLEURANCE le 0 1 . 1 2.84 suite à appel à témoins 
EST REPUBLICAIN du 30 . 1 1 .84. - Témoignage mentionné dans l'EST REPUBLICAIN 
du 04.12.84 -

M. 0 . . . . . . . A . . . . .  88 GOLBEY 

Observation d'une boule lumineuse verte suJvJe d'une queue blanchâtre mêlée de 
"fils rouges". Plus rapide qu'un avion. Direction impossible à déterminer (vers THAON 
?). Bas sur l 'horizon. Observation depuis GOLBEY. 
Témoignage téléphonique à C. FLEURANCE le 02. 1 2.84 suite à appel à témoins 
EST REPUBLICAIN ou RVV ? 
- Témoignage transmis à J.Y. MARCHAL (RVV) le 04. 1 2.84. 

M. C . • . . .  (?) R ..... 54 MOSSEVILLE 

Témoignage transmis par Mdt. E . . . .  (REMIREMONT) le 05. 1 2.&4. Description semblable 
à J'article EST REPUBLICAIN du 04. 1 2.84. 

Mde V ....  A . . . .  

- Idem à M. C ... . . (?) de MOSSE VILLE. 

M. K .......... . 54 VARANGEVILLE 

Témoignage transmis par M. E ....  REMIREMONT le 0 5 . 12.84 
Trajectoire horizontale Sud-Ouest Nord-Est. D'après ce témoin qui a déjà observé 
des météorites il y a environ 30 ans (?), cette observation n'est pas comparable. 
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M. A . . . . . . .  P . . . . . . .  88 PROVENCHERES-sur-FAVE 

- Idem à M. C .. . . .  (?) de MOSSEVILLE 

M. G .... G ..... 88 LE VENTRON 

Observation d'une boule lumineuse verte su1v1e d'une queue plus claire dans l'espace 
de 1 0  à 1 5  secondes. Direction imprécise. A distingué deux "explosions" successives 
formant comme un "petit nuage". 
Témoignage à la Gendarmerie de SAULX URES-sur-MOSELOTTE. 
Témoignage téléphonique à C. FLEURANCE le 05 . 12 .84 suite à appel à témoins 
EST REPUBUCAJN du 05.1 2.84. 

M. L. . . . . .  G ...... 54 PONT A MOUSSON 

Observation entre 1 6 .  et 17 H. Boulc verte, queue de 3 à 4 cm. Direction Est. 
Témoignage téléphonique à Ch. FLEURANCE le 06.1 2.84. 

M. P . . .. .  88 CHARMES 

Observation depuis la gare de CHARMES (attendant la train de 16 H 46).  Objet 
en forme de tétard vert et' orange. Direction imprécise. 
Témoignage à C. FLEURANCE le 06.1 2.84 suite à l 'article EST REPUBLICAIN du 
06.1 2.84 (n'a pas vu les précédents). 

M. P . . . . . .  88 SAINT DIE (?) 

Observation depuis GERARDMER "LA CERCENEE" identifiée par Je témoin comme 
étant ur1 météorite. 
Trajectoire plongeante puis ricochet. Dessin du témoin. 

Témoignage reçu à mon travail le 05. 12 .8
,
4 (rapid�ment).

, 
1 er contact téléphonique 

avec M. B . . . . . . .. qui a transmis mes coordonnees. (cf 2eme olea). 

M. M .. . . .  G . . . . . .  88 GIRONCOURT -sur-VRAINE 

Témoignage par courrier (cf copie archivée) 

M. J . . . .  54 NANCY 

Observation depuis son bureau à NANCY. Description identique à J'article EST REPUBLJCA 
du 04.1 2.84. Mari intéressé par l 'astronomie. 

· 

Témoignage téléphonique à C. FLEURANCE Je 06. 1 2.84 suite à appel à t6moins 
EST REPUBLICAIN du 05 . 1 2.84. 



 

• 

M. C . . . .  D . . . . .  54 MERVILLER 

Témoignage. téléphonique Je 06. 1 2.84 par Ch. FLEURANCE (pas de détails). 

M. J . . . . . . .  88 EPINAL 

Témoignage téléphonique le 06. 12 .84 recueilli par M. FERRY (pas de détail). 

M. O .... (?) 25 AUDINCOURT 

Témoignage téléphonique le 09.1 2.84 à 9 H 
M'étant couché à peine 3 H avant, les idées pas claires. J'ai juste compris que cette 
personne me faisait part de son observation d'un très beau météorite ... 

M. et Mde M ..... R . ...  25 BOUJOCOUR T 

Témoignage téléphonique le 1 1 . 12 .84 à C. FLEURANCE. Observation depuis les environs 
?e SÇ'�HAUX 

.
d'un� pointe verdâtre et rouge su_ïvie d'une très longue queue.• Direction 

tmprectse. TraJectotre en arc de cercle et en 3 etapes. 

M. G ...... J ... N... 25 BESANCON 

Observation depuis POUXEUX (88). 
Témoignage par courrier (cf copie archivée). 

NOTES PERSONNELLES DE CLAUDE FLEURANCE 

Trop préoccupé · par les autres cas plus étranges de la même période, je me suis 
contenté de relever rapidement les coordonnées de tous. les témoins · cités ci-avant 
que je n'ai pas eu tous personnellement en contact direct. 

En principe toutes ces personnes sont d'accord pour être recontactées ultérieurement 
pour une éventuelle enquête à poursuivre. 

Je précise en outre que toutes ces personnes ne doivent pas être citées nominativement 
par les médias (presse ou radio) sans leur accord formel. 

Je pense que la précision extême concernant les dates et heures du phénomène 
dans presque tous ces témoigna&es (vendredi 30. 1 1 .84 - 16 H 4 5) ainsi que la description 
du phénomène a été influencee par l'article de l'EST REPUBLICAIN du 04.1 2.84. 

oOo 



  

0 

• 

• 

• 

- 1 -

CATALOGUE D ' OBSERVAT I ONS C . N . E . G . U .  - ANNEE 1983 . 

- Comm i ss i on Luxembourgeo i se d ' Etudes Ufo l og i ques CC . L . E . U . >  

- Groupe Pr i vé Ufo l og i que Nancé i en C G . P . U . N . > 

- Groupe 5222 ( Meuse et Haute-Marne) 

- Cerc l e  Vos g i en Lum i ères Dans La Nu i t  (C . V . L . D . L . N . )  

- Groupe Haut-Rh i no i s  d ' Etude des Phé nomènes Aérospat i aux ( G . H . R . E . P . A . > 

1 A VERT 1 SSEMENT 1 

Ce CATALOGUE (ou ANNUAIRE ) C . N . E . G . U .  1 983 n ' est r i en d ' autre 
qu ' une l i ste annue l l e  non exhaus t i ve, chrono l og i que, énumérat i ve des 
observat i ons connues de phé nomènes aéro-spat i aux non I den t i f i és a l l égués 
(ou prétendus comme te l s ) .  

Les i nformat i ons contenues peuvent ne pas avo i r  été vér i f iées, comme 
e l  l es peuvent avo i r  f a i t  l ' ob j et d ' enqu�tes détai 1 lées ,  ou encore ne rappor­
ter que des canu l a rs ou des mép r i ses ayant à un moment donné reçu l ' ét i quette 
d '  OVN 1 • 

Cette l i ste p résente essent i e l  l ament des rens e i gnements de dates , 
heures, l i eux, nombre et qu a l i tés des témo i n s ,  a i ns i qu ' u n  bref résumé 
descri pt i f  des phénomènes rap portés et l es sources d ' i n f ormat i on·s .  

Cette 1 i ste est accompagnée, comme de cou tume, d ' u ne carte s i mp l  i f l ée 
ne tenant compte que des cas dont l ' i nformat i on s ' est vue attri buer un i nd i ce 
de créd i b i l i té (1  . C >  éga l ou supé r i eu r  à 3 .  (Pour l a  déf i n i t i on de cet i nd i ce ,  
s e  reporter a u  cata l ogue 1 98 1  ou pub l i cat i ons anté r i eures ) .  

Le but de ce cata l ogue est de donner l ' ensemb l e  des observat i ons 
d ' u ne rég i on ,  de f açon synthé t i qu e  et de l es porter à l a  conna i ssance de 
tous , en un seu l document.  I l  s ' ag i t  d ' u n  document d ' i nformat i on et d ' une 
base de réfé rences ; i 1 se do i t  donc d ' �tre l e  p l u s juste poss i b l e .  

Les l ecteurs dés i reux d ' obten i r  des I n format i ons p l u s détai 1 l é es 
sont priés de s ' adresser aux groupements membres du C . N . E .G . U . ou d i rectement 
aux sou rces c i tées , l orsque ce l l es-ci  d i f f èrent. 

La carte à grande éche t l e  hab i tue l l ement étab l i e  ne l ' est pas cette 
année ( comme en 1 982 ) , par su i te du peu de cas enreg i s trés . Les années à 
f a i b l e  "act i v i té" seront u l té r i eurement regroupées • 

• • •  1 • . .  
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Ré f :  F/99/528307 1 7  (0 1 )  I C :  1 , 1 , 1 , 0 , 1 ( 4 )  

Mons i eu r  Stéphane G • • • • • • • • •  , ou vr i er d ' or i g i ne yougos l ave hab i tant à 
SOMMERECOURT ( Haute-Marne ) ,  aff i rme avo 1 r été 11asp i ré", 1 e D i manche 1 7  
J u l  l l et 1 983, vers 22h00 - 22h30 H L  C20h - 20h30 TU ) ,  par u ne bou l e  
orange d ' env i ron 3 mètres d e  d i amètre, qu i l ' a ensu i te l a i ssé "tomber" 
d ' une hauteur qu ' I l  es t i me à 2 mètres , que l ques k i l omètres p l us l o i n ,  
près du v i  l i age de GONA I NCOURT ( 52 ) . 
1 1  ava i t  déjà vu cette bou l e  passer p l u s haut dans l e  c i e l , l es deux 
so i rs précédents , a l ors qu ' 11 passa i t  l a  nu i t  à l a  b e l  l e  éto i l e  avec 
certa i ns de ses enfants , dans un champ de trèf l e , au l i eu -d i t  "Le Haut 
du Sano i r" .  

- 2 -

1 1  ne se rappe l l e  pas comment i 1 a pu rentrer chez l u i ,  oD sa tam i l l e  
l ' a retrou vé , choqué , et prononçant des paro l es dont i 1 n ' �  p l us souven i r  
pa r l a  su i te .  
Mons i eu r  G • • • • • • • • •  a été hosp i ta l i sé pendant p l us i eu rs jou rs à NEU FCHATEAU 
( 88 ) .  
Après que l ques mo i s ,  Mons i eu r  G • • • • • • • • •  , revenu sur l es l i eu x avec l es 
enquêteu rs , "se rappe l l e " l a  p résence, d ans l ' objet sphér i que (décr i t  cette 
f o i s  comme l um i neux dans l a  part i e  supér i eu re seu l e�ent et no i r  dans l a  
part i e  i n fér i eu re) de "3 personnages" i mmob i 1 es , sernb 1 ant porter un casque 
et sans membres supé r i eurs v i s i b l es ,  dont l a  part i e  i n fé r i eu r  du corps n ' é ta i t  
pas apparente . 
Les recherches entrepr i ses s u r  l e  terra i n  n ' ont révé l é  aucune trace et l es 
examens méd i caux sub i s  par l e  témo i n  n ' ont f a i t  ressort i r  au cun é l ément pouvant 
accréd i ter ses d i  res . 
Les nombreux é l éments rassemb l és au cours de cette enquête condu is ent à 
cons i dérer l es f a i ts rapportés par l e  témo i n  avec u ne extrême prudence . 
Certa i ns de ces é l éments peuvent m�me être cons i dérés comme non créd i b l es .  
Le doss i e r  reste ouvert et l ' enquête s e  poursu i t  • 

NB: Ce cas a f a i t  l ' objet d 1 u ne enqu�te de l a  Gendarme r i e  Nat i on a l e .  

Source: E nquête 5255 et CVLDLN 

Ré f :  F/99/5 5830809 (0 1 )  I C :  1 , 1 , 1 , 0 , 1  ( 4 )  

Le Ma rd i 9 Aoat 1 983, à 02h 1 0  HL (00 h 1 0  TU > ,  Mme T • • • •  , a l ertée par l es 
abo i ements de ch i ens au dehors , observa, depu i s  chez e l  l e ,  à ANCERV I LLE-GUE 
(Meuse ) ,  u n  phénomène rond, immob i l e ,  de l u m i ère concentrée non éb l ou i s s ante 
(magn i tude - 1 4  env i ro n )  et de cou l eu r  j au ne c l a i r  < Pantone 46 1 U ) .  
I l  éta i t  v i s i b l e  au travers des arbres d 1 un pet i t  bo i s ,  à 800 d ' az i mu t ( Est> . 
S a  tai  1 l e  appa rente éta i t  sens i b l ement ce l l e  de l a  p l e i ne l u ne à son l e ver, 
ma i s  i 1 n ' éc l a i ra i t  pas l es a l entours . 
Mme T • • • • pensa tout d ' abord à l a  l u ne ,  m a i s  l e  phé nomène n ' évo l u a i t  pas . 
Les ch i ens gém i ss a i ent et hu r l a i ent à l a  mort. Son propre ch i en grogna i t  
et tou r na i t  e n  rond . 
E l l e braqua u ne l ampe en d i rec t i on du phénomène. E l  l e  f u t  a l ors b r i èvement 
aveug lée comme par u n  f l ash ou u n  effet de réverbé rat i on .  
Une seconde tentat i ve n' amena pas de nou vel  l e  réact i on .  
Brusquement, e l  l e  entend i t  u n  c r i  b re f  et stri dent dans l a  d i rection du 
phénomène et l es ch i ens cessèrent auss i tôt l eu r  vacarme . 
Oppressée, tendue et apeurée, e l l e constata u n  s i l ence de mort, pu i.s l es 
ch i ens repr i rent l eu r  ag i tat i on .  
E l  l e  sent i t  a l ors ses pau p i ères s ' a lourd i r  et ne pouvant rés i s ter, a l  l a  se 
couche r .  E l  l e  nota q u '  1 1  a l l a i t  être 2h30 HL, et s ' endorm i t  comme une masse • 

. . •  ! . . .  
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le phénomène éta i t  tou jours l è  et l es ch i ens con t i nu a i ent a h u r l er .  

Au cours de t ' enqu@te rée l l sée, l a  d i stance séparant l e  témo i n  du phéno­
mène fut éva l uée à 68 mètres au maxi mum et l ' a l t i tude de ! "objet" fut 
es t i mée entre 10 et 1 5  mètres au-dessus du so l .  
Aucune trace ne fut découverte sur l es l i eux, au so l ou s u r  l es arb res . 
Cependant, un ch i en amené sur l es l i eux, refusa d ' a l l er sur  une zOne 
c i rcu l a i re de 4 à 5 mètres de 0 .  
S u r  cette même zOne, 1 1 a l gu l  1 l e  de l a  bousso l e  dé v i a  de 6 â 1 0  degrès 
vers l e  Nord-Est. 

Compteur Ge i ger 
Ephémér l des 

Rense i gnements 

Négat i f .  
Lu nd i OB:  Lune - coucher 
Mard i 09: lune - lever 
N .  l. 1 e 08 à 2 1 h 1 8  Hl 

Armée de l ' A i r  et de Terre 

2 1 h37 Hl 
06h58 Hl 

: Pas de manoeu vres. 

Météo : C i e l  dégagé, éto i l é ,  sans nuages . 
Vent d ' o r i entat ion 080° Est, v i tesse 1 1  à 1 2  km/h . 

Une autre personne con f i rma I ndépendamment l es réact i ons des ch i ens et 
constata éga l eme nt une ba i sse de tens i on vers 02h 1 5  HL, avec arr@t momen­
tané de son congé l ateu r .  

Pas d ' exp l i cat ion à ce phénomène au stade actu e l  de 1 1 enqu@te qu i est 
tou jours en cou rs . 

Source: Enqu@te 52 5 5 .  

Ré f :  F/98/88830800 (0 1 )  t C :  1 , 1 , 1 , 1 , 1  ( 5 )  

Dans l es dern i ers jours de J u i  1 l et 1 983 ( p robab l ement entre l e  25 et l e  30 ) ,  
Mme C • • • • • •  se trouve dans sa cu i s i ne ,  à son dom i c i l e  s i tué à l a  Z . A.C de l a  
v i  1 l e  d ' EP I NAL (Vosges ) .  
Vers 13h 30 Hl ( 1 1 h 30 TU > ,  son atten t i on est atti rée par u n  "objet" aux 
contours déf i n i s  et de forme a l  l ongée, v i s i b l e au travers de l a  fenêtre . 
Appa remment i mmob i l e dans l e  c i e l ,  i l  semb l e  se s i tuer au-dessus d ' u n  bo l s ,  
en d i rect ion de DOGNEV I L LE ( 88 ) , 
Observant de façon p l us attent i ve ,  e l  l e  constate que l ' objet, d ' apparence 
méta l 1 i que (de par sa cou l eu r ) , s ' é l ève progress i vement dans l e  c i e l  en 
changeant de forme et d i spara i ssant l entement par é l o i gnement . 
la ta i t  l e  apparente dans l a  phase max i ma l e  fut est i mée par Mme C • . • • • •  au 
0 6 du cOMparateur LDLN ce qu i condu i ra i t  à u ne ta i 1 l e  d ' env i ron 1 5  mètres , 
s i  l a  d i stance est i mée à 1 , 5 km s ' avéra i t  correcte. 
la du rée tota l e  de l ' observat i on est est imée par le témo i n  à env i ron une m i nute. 
Deux autres membres de la tam i l  le f u rent témo ins du phénomène, ma i s  n ' ont pas 
encore été entendues à ce jou r .  
1 1  est important de noter que l e  pet i t  aérod rOme de DOGNEV I LLE s e  s i tu e  à 
prox i m i té I mméd i ate du l i eu présumé d ' observat ion de " 1  ' objet" . 
L ' hypothèse d ' u n  a v i on de tou r isme semb l e  pour 11 i n stant ·l a  p l us p l aus i b l e .  

Source: Enqu@te CVLDLN 

. • •  1 . . .  
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Ré f :  F/98/8888 1 0 1 3  ( 0 1 ) I C :  1 , 1 , 1 , 0 , 1  (4 ) 

Le Jeud i 1 3  Octobre 1 983, entre 1 8h55 et 1 9 h05 (Hl)  so i t  1 7 h55- 1 8h05 CTU > ,  
Mons i eu r  Bernard s . . . . , 26 ans , emp l oyé des PTT, traverse l a  rue devant 
son dom i c i l e  s i tué à CHANTRA I NE-EPI NAL ( 88 > .  
1 1  est en compag n i e  de son f i l s ,  agé de 27 mo l s ,  qu ' !  1 ramène de chez ses 

parents . 
1 1  aperço i t  à ce moment l à ,  l égé rement s u r  sa gauche CNNE > , des l um i ères 
dans l e  c i e l , l esque l l es l u i  font i mméd i atement penser à u n  av i on de l i gne 
qu i remarquera-t' i 1 para i t  vo l er dangereusement bas . 
Cont i n uant à observe r ,  i 1 s ' étonne de ne pas vo i r  de c l i gnotement parm i ces 
l um i ères et de n ' entendre aucun b ru i t ,  a l o rs que t ' appare i l "su pposé'.' ,  étant 
passé prati quement à sa vert i ca l e, cont i n ue sa route vers l e  SSW C d 1 où pro­
v i ent un vent modéré ) .  
1 1  l u i  semb l e  d i s t i nguer une forme sombre entre ces l um i è res , ce qu ' i  1 ass i m i ­
l e  tout nature l l ement au fuse l age . 
En f a i t ,  ce dont i 1 est sGr, c ' est d ' avo i r  observé deux l um i ères assez pet i tes, 
l ' u ne à l ' avant et l ' autre à l ' ar r i ère ( s e l on le sens de dép l acement ) ,  de 
cou l eu r  b l anche et comparab l es à deux b e l l es étai l es .  
Par a l  1 l eu rs et surtou t ,  ce sont deux autres l um i ères nettement p l u s  grosses 
et de cou l eur jaun�tre qu i att i rent l ' attent i on .  E l  les sont s i tuées vers l e  
m i  l i eu ,  de part et d ' autre de l ' axe centra l .  
Ces quatre l um i ères pou rrai ent g l ob a l ement occuper l es co i ns d ' u n carré se 
dép l açant s e l on t ' u ne de ses d i agona l es ,  matér i a l i sée par l es deux peti tes 
a i ns i  que par une vague "s i l houette" somb re. 
Pén�trant dans l a  ma i son, Mons i eu r  S • • • •  se préc i p i te dès que poss i b l e  pour 
ouvr i r  l a  fen�tre du s a l on d 1 où i 1 aperço i t  l e  11phé nomène" qu i s ' é l o i g ne 
l entement, tou jours sans b ru i t , en d i rect i on du SSW . 
1 1  cesse d ' observer pou r s ' occuper de son f i l s qu i se man i f es te .  
C i e l  c l a i r et étai l é ,  léger vent, v i tesse apparemment constante . 

Source: Enqu�te CVLDLN 

Ré f :  F/98/8883 1 0 1 3  (02) I C :  1 , 0 , 1 , 0 , 0  ( 2 )  

0 

Le J eud i 1 3  Octobre 1 983, vers 19 h05 < HL)  so i t  1 8 h05 ( TU ) , Mons i eur Ju l es 
T • • • • • • • •  , se t rou vant à prox i m i té de l a  gare de THAON- LES-VOSGES ( 88 > ,  
observe sou d a i n ,  en d i rect i on de NANCY ( 54 )  C NN\'1' ) ,  comme un gros "phare" de 
cou l eur jaune en p l e i n  c i e l .  
1 1  au ra i t  remarqué, à u n  certa i n  moment, une phase d ' a rr�t C au mo i ns en ap­
parence) dans l e  mouvement du "phénomène", qu i poursu i v i t  ensu i te sa "route" 
en d i rect i on approx i m at i ve d ' EP I NAL (88)  CSS E > . 

NB: L ' e nqu�te entrepr i se n ' a  pas perm i s  de préc i ser davantage l es f a i ts 
rapportés, pas p l us que l es c i rconstances de l ' observa t i o n .  
E n  ef fet, a l ors que l es contacts étai ent pr i s  et que 1 1 enqu�te démar­
ra i t, nous avons appr i s  l e  décès sub i t  du témo i n  par l a  bouche m�me de 
son épouse, et ce au mo l s  d 1 Av r i  1 1 984 . 

Source: Enq u�te CVLDLN ( arr�tée) 

• • •  1 • • •  
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Ré f ;  F/98/888 3 1 0 1 3  ( 0 3 )  I C :  0 , 1 , 1 , 1 , 1  ( 4 ) 

A l ors q u 1 i l  rentre de son trava i 1 vers son domi c i l e ,  so f t  de REM I REMONT (88)  
a DEYV I LLERS ( 88 > ,  le  J eud i 1 3  Octobre 19 83 C * > ,  Mons i eur M i che l F • • • •  , 
30 ans , professeu r ,  observe durant l e  trajet é f f ectué en vo i tu re ,  un phé nomène 
l um i neux dans l e  c i e l . 
L ' observat i on débute à 2 km env i ron avant l ' agg l omérat i on de POUXEUX ( 88 ) .  
Une l um i ère très v i ve ,  de cou l eur jaune très p� l e ,  est v i s i b l e  dans l e  c i e l ,  
devant l u i . 
1 1 se penche en avant pour m i eu x  observer, au-travers du pare-b r i se ,  cette 
l um i ère q u ' i l  es t i me s i tuée entre 1 50 et 300 mètres au-dessus du so l ,  et se 

dép l açant à u ne v i tesse approx i mat i ve de 80 à 1 20 km/h ( par référence à sa 
p ropre v i tess e) . 
Pensant à pr i o r i  à u n  hé l i coptère, i 1 s ' étonne tout de m�me de ne pas d i st i n­
guer d e  structu re . 
L ' i ntens i té l um i neuse var i e  pé r i o d i quement , un peu à l a  man i ère d ' u n "gyropha­
re " ,  et l ors des phases de m i n i mum 1 1  l u i  semb l e  apercevo i r  sporad i quement 
( ma i s  i 1 n ' en est pas sGr>  p l u s i eu rs autres l um i ères . 
1 1 ne perço i t  pas d ' autre bru i t  que ce l u i  de son moteu r .  
I nt r i gué , i 1 entreprend d ' accé l érer pour tenter d e  s ' en rapproche r ,  ce dont 
1 1  en a l ' i mpress i on une f o i s  l es 1 40km/h atte i nts . 
Ma l heu reusement i 1 do i t  b i entOt rédu i re sa v i tesse ( en v i ron 1 00km/ h )  et 1 1  
écart se creuse à nouveau , pu i s  semb l e  se stab i 1 i s er. 
Arr i vé à prox i m i té du "Parc des expos i t i ons" d ' EP I NAL, 1 1  qu i tte la vo i e  de 
contou rnement pour se d i r i ger vers DEYV I L LERS . 
Le phénomène est a l o rs v i s i b l e ,  à l a  vert i c a l e  apparente de J EUXEY ( 88 ) .  
Que l ques m i nu tes p l us tard, Mr F • • • •  parv i ent à son dom i c i l e ,  descend de 
vo i ture ,  ne constate aucun b ru i t  part i cu l i er a l ors que " l ' objet" reste 
v i s i b l e ,  au-dessus d u  to i t  de sa ma ison <en apparence seu l ement ) ,  en d i rect i o n 
du nord . 
1 1  rentre a l ors pour préven i r  son épouse a i ns i  que son beau-frère . 
1 l s  en ressortent ensemb le,  Mr F • • • •  s 1 étant mu n i  d ' une pa i re de jume l  l es . 

Ma l grè ses ef forts, i 1 n e  parvi ent pas à ta i re l e  po i nt sur l e  "phé nomène" 
qu i entre temps s ' es t  é l o i g né vers le nord de p l us d 1 u n k i l omètre. 
1 f d o i t  a l ors se dép l acer sur l e  cOté ouest de l a  ma i son pour poursu i vre son 
observat i on car l e  "phénomène" ayant amorcé u ne l arge courbe, se d i r i ge 
ma i ntenant en d i rect i on du Sud-Ouest, en s ' é l o i gnant, pour b i entOt se perdre 
sur le fond de c i e l  é to i l é .  
1 1  s ' est écou l é  deux à tro i s  m i nu tes depu i s  son ar ri vée e t  l a  du rée tota l e  de 
l ' observat i on peut �tre est i mée entre 1 5  et 20 m i nutes . 
Le témo i n  ne formu l e  aucune hypothèse quant à l a  nature de cette " l um i ère", 
ma is émet cepend ant une réserve spontanée en regard de cel l e  re l at i ve à u n  
aéronef convent i onne l .  
1 1  n ' a  par a i  1 l eu rs jama i s  r i en observé d 1 autre d e  part i cu l i er et ne se p réoc­
cupe -pas du phénomène ovn i . 

< * >  Cette date quoi que des p l u s  probab l es n ' est pas tota l ement certa i ne .  
1 1  demeu re u n e  f a i b l e  poss i b i l i té d e  confu s i o n  avec l e  Mard i 1 1  Octob re. 
Les cas ( 0 1 )  et (02)  renforcent (sub ject i vement) cette prem i ère date . 

Sou rce : E nqu�te CVLDLN 

. . •  1 . . .  



 

.. 

C N  E G U  
( CVLDLN 1 

0 

55 

BAR- LE-DUC  
D 

CHAUMONT 

0 

0 

0 

52 

G . D. L 

0 

M ETZ 

0 

N ANCY 

0 0 

54 

88 

- 6 -

CART E N O RD-EST 1 9 83 
{ VERSÏON SÎMPLÎFÎÉE l 

ECHELLE 111 000 000 - 1 an : 1 0  km 

e 1c = s 
• 1(: 4 
• 1( = 3 

0 

57 

00 _ 08,EPINAL 

13-lO �\ 13-10 103) 

68 
0 

0 
MULHOUSE 

ETABLIE AU : 31-12-114 



  

- 7 -

CATALOGUE D ' OBSERVATI ONS C . N . E .G . U .  - ANNEE 1 983 . 

1 PREC I S I ONS ET COMMENTA I RES 

Vo i c i  donc énumérées l es d i verses observat ions ( * )  de phé nomènes 
aéros p a t i aux non i dent i f iés (ou prétendus comme te l s >  connues a l a  date 
du 3 1 - 12-1 984 , pour l ' ensemb l e  de l a  zône géograph i quement couverte par 
l es assoc i at i ons membres d u  C .N . E . G . U .  , e t  pour l a  pé r i ode correspondante 

à 1 1année c 1 v i  1 e 1 983 . 

Ce cata l ogue 1 983 f a i t  su i te à c i nq précédentes éd i t i ons et reprend 
l a  formu l e  déf i n i e  en 1 98 1 , ê l aqu e l l e  l e  l ecteur est p r i é  de se reporter . 

Etant donnée l a  f a i b l e  quan t i té d ' observati ons enreg i strées cette 
année, comme ce fut déjà l e  cas en 1 982, je n ' a i  pas jugé u t l  l e  de f a i re 
su i vre l e  cata l ogue de sa synthèse hab i tue l l e , ce l l e-ci pou vant se f a i re 
d i rectement par s i mp l e  l ecture du présent document . 

1 1  en va de même en ce q u i  concerne l a  carte à grande éche l l e qu i ,  
ne se j u s t i f i ant pa� sera ré a l i sée u l té r i eurement, par regrou pement de 
p l u s i e u rs années "creuses" , s i  son u t i  1 i sat i on appar a i t  tou jours comme 
ju s t i f i é e  en regard des recherches entrep r i ses . 

La carte s i mp l i f iée conserve l e  même modè l e ,  étant donné q u ' au cu ne 
observat i on ne semb l e  avo i r  é té rescencée en A l sace . 

Par a i  l i eu rs ,  i 1 semb l e  b i en que mon appe l , l ancé l ' an passé dans 
cette même rub r i que, n 1 a i t  pas été entendu ou b i en qu 1 1  1 a i t  été par trop 
rap i dement oub l i é .  En ef fet, l a  co l l ecte des i nformati ons à l a  base de ce 
modeste document s ' avère tou jours très l abori euse, ma l gré l es ef forts 
dé p l oyés ces der n i ères années pou r en amé l i orer l e  processu s .  

Absence éga l ement cette année d e  l a  ru b r i que "Comp l éments aux cata­
l ogues anté r i eu rs" , car aucun cas "anc l en" ne semb l e  avo i r  été décou vert 

cou rant 1 983 ( ce dont je doute ) . 
Les 11u f o l ogues" p r i vés , souvent débordés en pér i ode "d ' act i vi té " ,  

au r a i  e n  t- l 1 s pou r hab i tude d e  "s 1 endorm i r" 1 e res t e  d u  temps ? 

J e  ne vou d ra i s  pas conc l u re sur cette note pess i m i s te, c ' est pou rquo i 
j e  prof i te de l ' occas ion pour seu l l g ner l a  conva�ante démonstrat ion, f a i te 
à l ' occas i on de l ' enquête réa l i sée à Sommerecou rt, que l a  co l l aborat i o n  entre 
l es grou pements est tout â f a i t  poss i b l e  etque l e s  rés u l tats s ' en trouvent 
très nettement amé l i orés • 

. 

J e  term i ne r a i  donc en demandant à tous de penser dês à présent à 
l ' éd i t i on du cata logue 1 984 dont J ' attends désorma i s  l es é l éments . 

< * >  G • P • U • N • ( RAS > 

- C . L . E . U .  ( RAS ) 

- G . H . R . E . P . A .  ( I nforma t i on non parvenu e )  

Pou r  l e  C . N . E .G . U .  

G .  Munsch < C . V . L . D . L .N . )  



 

A RCJIJVES DE J>RESSE - 1 950 -

LIEERTE DE L ' EST du IO janvier 1 950 
Avez-voue enterLdu l ' aéroli tbe? 

1 /3 

·vous n • a ·1ez pa s d e  sismographe?Dol'lJ17lnge.Noue voue auri ons conseillé d e  le c on­
sulter e t  de voue rendre co�pte e1 le bruit entendu dans la nuit de samedi à 
d imancte vere minuit par diverses personnes é ta i t  causé par un aérol1tue �ar 
on l ' a  bien entendu à Epinal ( Voegea ) . Même qu ' un  t;abitant du quartier de Cnan­
teraine qui n • est pae un hurluberlu , vous pouvez m • en croire, que dans leur ol'iu·· 
te vers le eol lee fragmente à e  l ' �coroe d ' un autre aatre faisaient un brui t  
compa.rnble t la sirène muni� ipale. Pa s  moins. En outre notre informateur eavai t 
qu ' un aérolithe était tombé en Hollanàe. Va t ' on apprendre par la euite qu ' i l  
e ' agieaait d u  parn�butnte d e  pygmé e é j e�téa d ' une soucoupe volante? 

LIBERTE DE L ' EST du 20 février 1950 
Le Jura bénéf1o1e des eou�oupes volantes. 
Lons le Saunier. Vendredi soir vers I EH 50 alors que les dermièrea l�eurs du jour 
allaient faire place à la n1li t , lee ba bi tante d e  Pepig:zy ( Jura ) qui vaquaient 
à leurs occupati ons quotidiennes dans les ruee ont apercu dans le �iel une im­
mense boule d e  feu de forme allongée rees emble.nt à un cerf-volant d • enfant et 
ee d éplaçant d ' est en oueat. Cette boule de feu aux dires dea obser v�teurs pas­
sa au rouge Vif puis au violet foncé avant de d ieparattre derière la côte de 
Martaigu où elle finit par s • écraser dans la Bresse Loiuanaiee. 

LIBERTE �E L ' EST du 2' février 1950 
La aou�oupe volante a �té �galement aperçue dans lee Vosges. 
Sous a vons reçu d e  Plombières la lettre suivante confirmant nos informations: 
"Comme sui te à votre information parue auJourd 'hui 20 février à propos de la so 
sou� oupe volante vue dans le Jura p j ' ai pu moi-mime obs ervé le phénomène à la 
mê�e neure dans l e  c iel de Plombi eres. Vu la lenteur apparente du bolide �ar , 11 
s ' agit bien d ' un mété ore , j 'ai pu approximativement calculer les uaraotéristi-

� ques: Vitesse rad 1ale , I 5  kilomètres/eeo ondes, bauteur en fin d e  o ourse,}3 km ,  
d ire�tion, Eet-norà-eet, oues t-nord-ouest. Les observa teurs du JUl•a l ' ont aperçu 

� lorsqu ' il rentrai t  dar� l ' atmospnère terrestre o e  qui explique sa c ouleur rou­
ge puis Violette. Moi qui l ' ai vu en fin de cours e , il m ' est apparu vert puis 
bleu éle�trique . Le long de s� tra je� toire il emetta i t  o es é tincelles bleues en 
se dé sagrégeant puis subitement il a d isparu en plein ciel c omplè tement volati­
l i sé .  

LI BERTE DE L ' EST àu 28 février 1 9 50 
Une sou�oupe volante dans le c ie l  véni tien. 
Une aou�oure volante auraitété aperçue d imancoe dans le oiel d e  Chioggia prèe 
èe Venise se déplaçant rapidement en direction Nôrd-est, Sud-ouest.De nomb�e�­
ses personnes affirment avoir eu l ' a ttention attir§e par 1 ' engin qui ��ur;: i t 
évolué en position verticale. 

LIBERTE DE L ' EST du 28 mars 1950 
Une souco•Jpe vol;:tnte au-d essus du la<' de Gard e. 
iO:i lan. Ur..e soucoupe volante de teinte argentée aurai t  fait eon apparition au­
o e ssus de RivR sur le lac àe Garà e ( Ital ie ) . Selon les déclara tions d ' une cen­
tcine d e  témoins, l ' objet - serait resté pendant plue d ' une neure et demie im�o­
bile au-dessus du la<' à � 4ooo mètres d ' altitude. A près avoir tournoyé quelques 
minutes , e lle aurait dis parue à l ' borizon en lai ssant derière elle une trntnée 
blnncu �tre . 

LIBERTE DE L'EST du 6 avril 1950 
La sou�oupe volante aurait été pnotograpoiée. 
Uadrid . La  presse es pagnole publie lee pnotoe d ' une soucoupe volante qui aurait 
été prise par le oorrespo1�ant aux tles Baléares des A�tualitée c in�matograph1-
ques e spngnoles. Selon les détails publiés par lee journaux , o ' eet en se rendant 
lE\ nuit aur. enVirone d e  Palma d e  Ma jorque pour filmer le soleil en se levant 
que l ' opérateur e t  ses deux assistants entend irent un sifflement strident et 
aperçurent une rafale lumineuse dana le �iel . Le s  photos publiées par les jour­
naux ne con�ordent pas exa�tement maie donnent toute 1 '  image d • une éclipse en­
tourée de 5 branones lumineuses d onnant l ' impression d ' un rapide mouvement 
g i rato i re .  
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LI BERTE DE L ' �ST ùu f- 9- IO avril I S 50 
))es S v  aré;entées é voluent dans le ciel d e  l '  Israê'l? 
Jéruaalem . k�  presse locale rapporte que àes soucoupes volantes ont été aperçues 
h i er apree-midi évoluant dana le c i e l  de Jérict. o et d e  Ramallan .D ee engins au 
nombre d e  d eux paraissai ent venir du nora et ont d i sparu rapid ement vers le su� 
après avoir survolé les deux localité e . LA  presse a j oute qu ' il s ' agit d ' angine 
argentée et que la popula tion a pu observer sans risque d ' erreur . D ' autre part 
un oorpe blancnâtre d e  forme ephéroi'dale a été ap erçu à environ 1 500 .metree 
dana le ciel de Plaisanc e  ( Italie ) 

LI BERTE DE L ' EST du I7 avril 1 9 50 
Tro i e  soucoupes au-dessus de Saint-Pierre . 
Rome . Troie soucoupes qui se d irigeaient vers S!lint-Pierre ont é té vues par plu­
s i eurs pereonne.e dans un quartier de l ' ouest de la ville. Après a '  être arrê té es 
dans le c i el , lee troie corpe lumineux ont disparu dan.s une direction opposée à 
c elle qu ' i le a vaient suivie jusqu ' a lors. Parmi lee personnes qui ont ass istées 
à c e tte appari tion se trouvait un reporter d e  la radi� qui a c onfirmé au journa 
"El Tempo"que l e e  trois soucoupes évoluai ent à une très grand e Vi tesse . 

LI BERTE DE L ' E ST du 26 avril 1950 
De s soucoupes volantes autour d e  :.�etz . 
Des personne s d i gne s d e  foi affirment que se promenant d imancoe vers I 8h à Metz 
elles auraient aperçu dans le ciel , un engin circulaire très lumineux qui se dé­
plaçait dana l ' espace à une vi tess e assez �rand e . Interrogée une âe ces  personne 
a de c laré qu ' i l  s ' agissait d ' un d i sque plutôt d oré qu ' argentée . Le dia�ètre est • 
à peu pree c elui du eoleil . L ' engin passa au-d essus du fort de Saint-Quentin et 
tomba dana lee taillis sur les glacee de l ' ouvrag e . I l  y eut une fumée blanc-ne 
puis plus r1en. J ' ignore de quo i  il e ' atit mais il serait interre ssant de faire 

� d es recu erctJ e s  afin de retrouver des trac es si trac es il y a .  -' 

.; LIBER�'E DE � ' ES T du 2 mai 1 9 50 
Des sou�oupes volantes à Eloyes ( Vosges ) ?  
Dans 1 soirée à e  j eudi derni er vers 22 30 plusi eurs habi tants affirment avoir 
vu deux s v . D ' a près les t émoins dont les à ires c oncorâent , un premier engin ré pon­
è a nt aux caracté �istiques co��e�ent donné es aurait ' a borà été aperçu évoluan· 
è une • - �J e OJ-enne , à  une vi tesse �édui t e  puie. g_uelq1 .  .. e �  ,j ... . 1ut.es après , un è eu­

xic r -c _ .. l be oup plus rapiùe . Les d eux p� .;no'TIE:nes ont o i sparu bien·. ô t  1· issar 
à er.ï re eux une traînée lu;ineuse blanC't. e en èirection àe l ' ou es t . 

��BE T� . E  L ' EST d u 4 ma� 1 9 50 
�n ls· e :ls on vu un mé�éore resse�blc�t � une soDco pe . 
:ul r�ouse . Plusi eurs t émo ins ô ont eux spor·.ifs rJuLsousi ens et un profess eu:· o c  
lyr< e se � rouvant au .!arl::stein or1 t observé vers I 4r.. 50 un curieux puénomene cu le� 

e en c ürection oue st. Ils aper;·urent un corps oblong brillant c om·1 e à e  l ' ar ent 
e t � sol1rent sil enC'i eux qui semblait o escenàre: if.a ciel à une v.1.tesse vertigine� 
s • .  ' obje � laissait aans sen sillage un jet u e  fla�es sEmblabl es à celles sor­
tPr-t c ' un pot è ' écuappement . Selon le prof esseur �1 s ' abiSSait d ' un météore è ' unc 
exc ep- i �  w�elle luminositL q� s ' il é tait apparu la nui t , aurait illuoiné , l e  c i el 
en ent ie • •  Il ne semble pas qu ' i l  s 1 ngisse c ' u.r1.e s.:>t..coupe ou d ' un engin met,;t:a l i q' 
l e  bolide é ta�t selon les déclarati ons absolument silenc i eux . 
Une s ouc oupe ou un météore dans le c i el vosgien? 
:�na l ' apre s-mi di d e  dicanco e , M Villaume de Jussarupt se trouvait près de sa 
c om�une lorsque eon attention fut attirée par un sifflement c omparable· à  celui 
produit par une grenade lanc é e  et vit dans le c i e l  une boule noire se déplaçant 
d ' est en ouest à ��e vive allure en laissant une tra 1née de fumé e . Le poénomene 
ayant eu d ' autres témoins. 

LIBERTE DE L ' EST du 5 septembre 1950 
Laval . Un p nénomène céleste a été aperçu à Chateau-Gontier ( Mayenne ) . Il a ' aAie­
eait d ' un c orpe mouvant ayant la forme d ' un croi ssant et d ' où se dégageait une 

a lueur verdâtre . Plusieure personnes ont observé le pb énomène et ont eu l ' impres-
sion qu ' il suspendait son mou vement par moments. l 



 

LI BE�tTE Di: L ' EST du I 5 eept er.1bre I 950 
Vn bol iâ c  célest e tombe en Itnli e .  
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no'Je. . Un corpo lumineux àont l ' nppnri t i on a n na le c i e l  a vé ü  t provoqu� une pani­

qt;c p�n1i lr1 populn t i on d e  .flsc-oli Pec-eno est tombé t. ier soir à prox imité èe 

cette pet i te ville dec. I'.1arC'en . 1e  bolide céleste a été récupéré au <' entre é 'un 
<'ratÇre d e  plusi eurG mGtreo ôe d i�mctre . On pense qu ' i l s ' ngit ë ' un fragment 

o e  mé t éore a perçu au-deo�us àe lB ('a p i t a l e .  

LI BERTE D 8  L ' E ST du 16-I� d é c embre 1 9 50 
PtJ é noTJène ('éleste è... ?or i s .  

un pl•érwmàne d e  réfrac tion rnre à ana nes régions n t i  er mn tin i lluminé le ciel 

d e  18 région pc'"lri si enne d ' une teinte nllant du rose vi olet au jaune orange . 

Quelques instants plus tard le c ie l se c ouvrait et ln ne ige s ' abattait en bou. 

rasques sur la o n pi tr l e .  

A R C HIVES R ELEVEES P A R  ERIC BITTERLY. 

Faits divers--.-----....:.._ __________ _ 

La soucoupe dans le jardin 
Toulon. - le 8 janvier 1981 

_.. 17 heures, Renato Nicolaï 
était occupé, dans son jardin.·a la 
c:onatruction d'un abri. Soudain. il 
entend un léger sifflement. Bi­
zamt ... Sa maiSon ast assez élOI­
gnée de Trans-en-f'rovence, un 
village de 3 200 habitants situé • 
6 kilomètres au nord de Dragui­
gnan (Var). Il lève les yeux. Stu­
peur. � Il y evait un objet rond 
d'en won 3 m6tres de dUJmètre et 
1,60 mètre de heuteur, légère­

nHMt bombé et de couleur de · 
plomb. A sa beu, Dn voyait qiJIJ­
tre hublots. L 'engin était sus­
pendu j 50 centimètres du sol, 
immobile. Au bout d'une minute, 
je me suis approché er il s'est 
e/ors envolé verticlflement, très 
vite. lens bruit, sans pous­
sière . . . • 

S'exprimant avec un fort ac­
cent toscan. M. Nicolai regrene 
cependant que sa femme ait été si 
bavarde. � Elle en 8 parlé A une 
voisine, qui en a parlé 8 une s�r 
rre ... Alors j'a1 lit• obligé de pré­
Wiftir ,_ (/en(Ûirmes ... • 

Le lendemain, la brigade de 
gendarmerie de Draguignan thait 
aur les lieux pour recueillir le t6-
moignage de M. Nicolaï et proc6-
der i des prélèvements de terre et 
de v�taux i J'endroit où J'engin 
mystérieux avait laissé une em­
preinte circulaire de 3 mètres sur 
4 centimètres de profondeur. 

De cette aventure on parlera 
peu dans le village, où Renato Nt­
cotai a la réputation d'un homme 
attable, mais MCret. Cependant, 
les chercheurs de l'INRA chargés 
d'analyser les prélèvements iront 
de sulprise en surprise. Outre Je 
compactage anormal du sol t 
J'endroit présumé de J'a tt erna-

De notre correspondant 
sage, ils constateront sur un silex 
un frottement de surface 1: com­
pareble A un effet de po(IÇIIge • 
a1nsi que d'autres effets mécant­
ques et thermiques résultant d'un 
échauffement c dont la valeur n'a 
pas excédé 600 degrés »-; les 
échantillons contiennent une fat­
ble quantité de sodium, de titane 
et de magnésium et des résidus 
de combustion. L'analyse des vé­
gétaux révéiiM"a une baisee géné­
rale de la teneur ptgmenuure pro­
portionnelle t la distance du lieu 
du phénomène (dans un rapport 
variant de 1 • 10). 

Ces c traumatismes virgini­
ques 1 attesteraient d'un VIeillis­
sement anormal des jeunes 
pousses. De plus, les chercheurs 
ont observé des tranaformat1ons 

' chlorophyliennes liées, peut-itre, 
' l'action d'un champ énergétique 
da type électrique. 

c Un événement 
de grande ampleur • 

Ces conclusions, qui ont ren"du 
perplexes des sqientifiques, ont 
été publiMa dans un rappon du 
"GEAAN (Groupement d'études 
des phénomènes aérospatiaux 
non identifiés). Tout en consta- ' 
tant qu·� un événement de 
grande ampleur est survenu en 
cet endroir., ce rapport reste pru­
dent. Au plan physique, il estime 
que �/a interprétatiOns possibiBS 
(choc, fr;ottement ... ) ratent ce­
pendllnt trop diverses et vagues 
pour que l'on puisH considérer 
qu'elles fournissent une confirms­
tion définitive des narrat1ons du 

témoin11. D'autre part. au plan 
biochimique, les conclusions du 
rapport font valoir qu'a été ob­
tenu un nemarqusble faisceau de 
résultats •· m a i s  q u e  � les 
connaissances ectue//es sur /as 
traumatismes que peuvent subir 
les végétaux restent trop parcel­
laires pour que l'on puisStJ dès A 
présent fournir une interprétation 
précise et unique •· 

Un peu las de répéter son his­
toire, cent fois par jour, depuis 
que le GEPAN s'est prononcé, Re­
nato N1colaï s'est prom1s, s·� voit 
une autre soucoupe un jour. de 
n'en parler qu'au• savants. JI re­
grette de ne pas avoir pu appro­
cher l'engin et ses éventuels oc­
cupants. li ajoute, dépité : �Ils ont 
peut-itre eu peur. 11 

Au village, on se contente de 
sourire ...  non qu'on mette en 
doute l'histoire at le rapport, mais 
on est secret è Trans. coo per­
$(J(Ine ne SIJit qui /'on enterre 
quand sonne 18 glas•, explique le 
jeune kiné8ithérapeute. A PIJI"f' si 
l'on voit de l'insolite. Comme JI ex­
plique J'abbé Roux, curé du vil­
lage : �L'Evangile va jusqu'eux 
extrémnés du monde. Si vous re­
gardtu le tympan de /a cethédrale 
de Vllzeley, vous y VfHTtJZ des per­
aonnages j trois ja�s ..• • Puis. 
ajoute J'abbé, �la proximité du 
cemp militaire de CanjiJfNS, las 
charpes perfois trop tort• et les 
obus QUI s'égarent font qu'on est 
moins surpris. Et puis. ai oe aont 
des gens venus d'eilleurs, ils ne 
se sont pas manifestés. Ce aonr 
des litres à sauver. Ils n'ont qu's 
revenir. Je veux bien m'en occu­
per.• 

JOSÉ LENZJNI. 
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